Texte 2 : Pommerat Cendrillon, 2e partie scène 4 pp.70,73
LA TRES JEUNE FILLE : J’ai rien à me mettre de toute façon.

LA FEE, se réjouissant d’un coup : T’occupe, je m’en occupe. 

LA TRES JEUNE FILLE : Avec vos pouvoirs magiques ? Je les connais de l’autre fois, c’était pas terrible. En fait je me demande si bous n’êtes pas entrain de me baratiner depuis le début avec cette histoire de fée.

LA FEE : Alors là, j’en ai marre.

La fée disparaît. Soudain la lumière s’éteint.
LA TRES JEUNE FILLE : Où est-ce qu’elle est passée ?  (Une tempête éclate. Tonnerre, fracas. Cris au loin. La très jeune fille hurle de frayeur. Puis tout se calme. La fée est revenue, elle allume une cigarette.)  C’est vous qui avez fait ça ?! Faut prévenir avant la prochaine fois ! ça fait peur ! 

 LA FEE : T’avais des doutes !

LA TRES JEUNE FILLE :  Vous voulez pas rallumer la lumière maintenant ? 

LA FEE :Bon, on y va, on va faire un tour à cette soirée ? 

LA TRES JEUNE FILLE : D’accord, mais vous rallumez ! 

 LA FEE : Super ! Je m’occupe de ta robe, ça va être marrant ça ! 
( La lumière revient. Une énorme boite occupe une partie de la chambre.) 

Ouais, génial ! 

LA TRES JEUNE FILLE : C’est quoi ça ? Et ma chambre, vous l’avez mise où ?

LA FEE : On s’en fout de ta chambre ! Alors voilà, tu vas entrer là dedans.

LA TRES JEUNE FILLE : Qu’est-ce que c’est que ça ?

LA FEE : C’est une boîte magique. On peut créer tout ce qu’on veut avec. Ce sera plus rapide que de coudre une robe.

LA TRES JEUNE FILLE : Et qu’est-ce qui va se passer là-dedans ? Vous allez me faire quoi ? De la magie magique ou bien de la magie amateur ? 
LA FEE : T’inquiète pas. Je bosse, je progresse, je lis des bouquins, je suis au point. Bon, arrête de parler, entre là-dedans.

LA TRES JEUNE FILLE : Vous avez intérêt à ce qu’il y ait rien qui m’arrive. 
La très jeune fille entre dans.la boite magique
LA FEE : Hé ho !

LA TRES JEUNE FILLE (de l’intérieur de la boite) : Hé, il fait super noir ici !

LA FEE : Normal, bon, tu te décontractes, ça va bien se passer, je me concentre, t’arrêtes de parler. C’est un tour de magie qui a été inventé dans les années 50, il est bien rôdé. Bon je compte dans ma tête.

LA TRES JEUNE FILLE (de l’intérieur de la boite) : Mais vous ne m’avez pas demandé comment je voulais être habillée !

LA FEE : T’occupe, j’ai une idée géniale de robe de soirée en tête ! Bon, faut que tu te taises ! 
(Elle fait de grands gestes de magicien. Puis on entend un énorme Bang provenant de l’intérieur de la boite. De la fumée s’en échappe. La très jeune fille se met à crier !) Ho ça va ?
LA TRES JEUNE FILLE : (de l’intérieur de la boite)  Qu’est-ce qui s’est passé ?

LA FEE : Rien, c’est bon, ça a marché ! Sors si tu veux qu’on voie le travail ! 
(La très jeune fille sort de la boîte en toussant. Elle est habillée en majorette.) Merde, raté. 
LA TRES JEUNE FILLE : Ya pas une glace, que je puisse me voir.

LA FEE : Non pas la peine, c’est raté, c’était le premier essai. Retourne dans la boîte, je me reconcentre ! 
LA TRES JEUNE FILLE (entrant dans la boite) : Ya trop de fumée et ça fout la trouille ! C’est pas du tout pour les enfants votre machin.

LA FEE : T’es prête ? 

LA TRES JEUNE FILLE (de l ‘intérieur de la boite) Dépêchez-vous !

LA FEE : Je compte dans ma tête trois secondes et trois dixièmes.

LA TRES JEUNE FILLE (de l ‘intérieur de la boite) : Ca va encore foirer, je le sens ! La fée recommence les mêmes gestes de magicien que tout à l’heure. On entend un énorme « bang » Fumée.

LA FEE : Ho ça va ? 
Un temps.
LA TRES JEUNE FILLE (de l ‘intérieur de la boite) : Je vois plus où c’est la sortie !

LA FEE : Arrête de blaguer !

LA TRES JEUNE FILLE (de l ‘intérieur de la boite): Ah là ! on dirait que c’est bon.

(La très jeune fille sort de la boite déguisée en mouton) 
Ça m’a foutu la trouille de pas trouver la sortie !

Problématique : Cette scène se contente-t-elle de parodier la féérie ? 
